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Les Lanceolidœ obtenues au cours des campagnes de 
Y Hirondelle, de la Princesse-Alice et de V Hirondelle II 
sont représentées par les genres Lanceola et Scypholanceola. 

Les Lanceola comprennent une forme nouvelle et six espèces 
déjà connues. On sait que Stebbing ( 3 , p. 29) admet neuf 
espèces de Lanceola. En éliminant L. pelagica Say, forme 
douteuse, peut-être identique à L. sayana Bov., L. Loveni 
Bov., du détroit de Davis, et L. australis Stebbing, du sud 
de l’Australie, toutes les formes restantes ont été retrouvées. 
Sauf L. sayana , qui a été prise plusieurs fois à la surface, 
ces espèces ont été obtenues avec le filet Richard à grande 
ouverture ou avec le filet Bourée en vitesse et semblent 
appartenir uniquement à la faune bathypélagique. 

Lanceola sayana Bovallius 

Cette forme, très répandue dans l’Atlantique nord, habite 
aussi l’océan Indien et le Pacifique tropical. Au cours des 
campagnes, elle a été obtenue dans neuf stations, comprises 
entre 32° 21’ 3o” et 46° 15’ de latitude N. et entre 5° 5o’ et 
38° 5i’ de longitude W. Dans quatre de ces stations, elle 
a été capturée à la surface. L 'Hirondelle l’a prise trois fois 











ên plein jour, sous des Pélagies (Stns. 9, 1 38 et 177), et la 
Princesse-Alice Ta prise également à la surface, mais de 
nuit, au haveneau, attifée par la lumière d'un fanal électrique 
(Stn. 2871, lat. 43° 04’ N., longit. 19 0 42’ W.). 

Lanceola pacifica Stebbing 

Cette espèce a été prise dans l’océan Pacifique par le 
Challenger. Stebbing l’a retrouvée dans le plancton du 
golfe de Gascogne et le Thor l’a obtenue dans treize stations 
de l'Atlantique nord. Les pêches verticales de la Princesse- 
Alice et de Y Hirondelle //l’ont capturée dans onze stations 
comprises entre 3 i° 46 ’ et 4G 0 i 5 ’ de latitude N. et entre 5 ° 40’ 
et 44 0 35 ’ de longitude W. Le plus grand exemplaire obtenu 
mesurait 22 mm de longueur. 

Lanceola felina Bovallius 

Bovallius indique, comme habitat de cette espèce, l’Atlan¬ 
tique sud et la partie tropicale de l'Atlantique. UAlbai'ROSS 
en a pris un exemplaire dans le Pacifique tropical. Au cours 
de sa campagne de 1904, la Princesse-Alice a capturé un 
exemplaire de L. felina, long de io mm , au moyen du filet 
Richard à grande ouverture (Stn. 1639, lat. 46° 1 3 ’ N., longit. 7 0 
09' W., o- 3 ooo mètres). 

Lanceola serrata Bovallius 

Décrite par Bovallius d’après un exemplaire provenant 
du détroit de Davis, cette espèce a été prise par le Challenger 
au large de la Nouvelle-Ecosse. Stephensen l’a trouvée à l’ouest 
du Groenland et Tattersall a signalé sa présence dans l'ouest 
de l’Irlande. Le Tilor l’a obtenue dans une station située à 
peu près dans les mêmes parages. La Princesse-Alice en 
a pris un jeune exemplaire, de 4 mm de longueur, au moyen 
du filet Bourée en vitesse, par 41 0 02’ N. et io° 20’ W. 
(Stn. 3 oi 5 , 0-4200 mètres). L 'Hirondelle II a capturé au 
large de la Nouvelle-Ecosse, par 43° 18 1 de latitude N. et 6o° 1 P 
de longitude W., (Stn. 3448, filet Richard à grande ouverture, 
0-1000 mètres), un mâle de L. serrata , mesurant 2i mm de 
longueur. Chez ce mâle, les antennes I sont deux fois aussi 
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longues que l’ensemble de la tête et du segment I du mésosome, 
les antennes II atteignent un peu plus de la moitié de la 
longueur du corps et le telson dépasse un peu l’extrémité 
du pédoncule des uropodes III. 

Lanceola æstiva Stebbing 

Le Challenger avait pris cette espèce dans deux stations 
de l'Atlantique équatorial ; Stebbing l’a retrouvée dans le 
plancton du golfe de Gascogne ; Tattersall a signalé sa 
présence dans six stations du sud-ouest de l’Irlande ; le Thor 
l’a trouvée dans les mêmes parages et dans le golfe de 
Gascogne. 

La Princesse Alice a capturé L. æstiva, au moyen du 
filet Richard à grande ouverture, dans quatre stations (Stn. 1639, 
1715, 1794, 1849) comprises entre 28° 04' et 46° i 5 ’ de latitude 
N., et entre 7 0 09’ et 28° 53 ’ de longitude YV. V Hirondelle II 
en a pris deux exemplaires au cours de sa campagne de 1913 
(Stn. 35 18, lat. 38 ° 58 ’ N., long. 44 0 55 ’ W., filet Richard à 
grande ouverture, 0-2000 mètres). Le plus grand exemplaire 
obtenu, un mâle de 23 mm de longueur, provient de la station 
1794 (lat. 3 i° 46’ N., longit. 25 ° W., fosse de Monaco, 
o- 5 ooo mètres). 


Lanceola Clausi Bovallius. 

Bovallius indique la baie de Ballin, par 72° de latitude N., 
comme habitat de L. Clausi. G. O. Sars (1, p. i 5 , pl. I) a donné 
une description très complète de cette espèce d’après des exem¬ 
plaires obtenus, au cours de l'Expédition du F ram , entre 8o° 
et 85 ° de latitude N., le filet bathypélagique étant traîné par 
des profondeurs de 100 à 3 oo mètres. 

La Princesse Alice a rencontré L. Clausi dans deux sta¬ 
tions: Stn. 1768, parages des Canaries, lat. 27 0 q 3 ’ N., longit. 
î8° 28’ W., filet Richard à grande ouverture, o- 3 ooo mètres, un 
jeune exemplaire, mesurant 5 11,111 de longueur dans une position 
très recourbée, et Stn. 2738, au large du Portugal, lat. 38 ° 02’ 
N., longit. io° 44’ W., filet Richard à grande ouverture, 
0-4800 mètres, une femelle mesurant, dans une position très 
recourbée, 7 11,111 de longueur. L 'Hirondelle II l’a prise dans 
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la station 3089 (au large de la côte océanique du Maroc, lat. 02° 
21’ 3o”, longit. i2° 3 i’ W., filet Richard à grande ouverture, 
0-4000 mètres. Une femelle, longue de 7 ram . 

Cette espèce, qui a été trouvée à peu de distance de la surface, 
dans l’oééan Arctique, doit vivre à une profondeur considérable 
dans les parages où la Princesse Alice et Y Hirondelle II 
Font rencontrée. 


Uanceola Stephenseni nov. sp. 


Stn. 1849, 8 septembre 1904, lat. 36 ° 17 1 N., longit. 28° 53 ’ 
W., parages des Açores, filet Richard à grande ouverture, 
o- 3 ooo mètres. Un exemplaire. 

Corps mesurant i2 mm de longueur, dans une position très 

recourbée. Mésosome globuleux, aussi 
long que l’ensemble du métasome et 
de l’urosome. Segment I remarqua¬ 
blement grand, à peine plus court que 
le segment IT. Segments II et III 
d’égale taille; segments suivants dimi¬ 
nuant progressivement de longueur. 

Tête ti 'ès développée, aussi longue 
que la moitié de sa hauteur et atteignant 
plus de la moitié de la longueur du 
segment I du mésosome. Rostre court, 
subaigu. 

Yeux relativement grands, deux fois 
aussi hauts que larges, dilatés dans leur 
partie inférieure. Eléments visuels indi¬ 
stincts. 

Antennes l atteignant à peu près le 
Fig. 1. Lanceola Stephen- double de la longueur de la tête. 

premilrUegmimsX Pédoncule nettement triarticulé, le pre- 
mésosome x 7. mier article étant un peu plus long que 

l’ensemble des deux articles suivants. 
Flagellum composé d’un premier article, près de trois fois 
aussi long que le pédoncule, suivi de trois" petits articles; 
le dernier de ces articles, un peu plus long que l’ensemble 
des deux articles précédents, porté deux épines distales. Bord 
antérieur du premier article du flagellum armé de longues 
épines. 









Antennes il atteignant plus du double de la longueur des 
antennes I. Dernier article du pédoncule finement cilié au bord 
antérieur. Flagellum un peu plus grand que le pédoncule et 
composé d’un article très allongé, suivi de quatre petits articles, 
le dernier de ces articles atteignant la longueur de l’ensemble 
des trois articles précédents. 

Lèvre antérieure étroitement échancrée au bord libre. 

Mandibules très remarquables par la denticulation de leur 
bord tranchant. Bord tranchant de la mandibule droite armé 
de onze dents. Bord tranchant de la mandibule gauche armé de 



Fig. 2. — Lanceola Stephenscni. — A, antenne I; B, extrémité de 
l’antenne II; G, lèvre antérieure ; D, bord tranchant de la mandibule 
droite ; E, mandibule gauche : F, maxille I ; G, maxille II ; 
H, maxillipèdes. (A, B, G, E, F, G, H X 3 o; D X 70). 

dix dents; lame accessoire très large au bord distal, qui porte 
dix dents aiguës. Processus molaire manquant. Palpe robuste, 
beaucoup plus long que le corps de la mandibule, dernier article 
falciforme. 

Maxilles I bien constituées. Lobe interne petit, bordé de 
nombreuses soies. Lobe externe armé de cinq dents. Palpe un 
peu plus long que le lobe externe et tronqué obliquement à son 
extrémité, qui porte deux dents et deux petites épines. 

Maxilles II avant le lobe interne beaucoup plus court que le 
lobe externe ; chacun des lobes porte trois grandes épines 
dislales. 
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Maxillipèdes larges et courts. Lobe interne arrondi au bord 
distal, qui ne porte ni soies, ni épines. Lobe externe bien déve¬ 
loppé, crénelé au bord distal et garni de nombreuses épines 
d’inégale taille. 

Gnathopodes I modérément robustes. Article basai dilaté 
dans sa partie médiane et garni de longues soies sur ses deux 
bords. Carpe beaucoup plus long que large et moins dilaté que 
chez la plupart des Lanceola connues. Propode étroit, n’attei¬ 
gnant que les deux tiers de la longueur du carpe; bord antérieur 
terminé par une petite dent. Dactyle grêle, à peine courbé. 



Fig. 3 . —Lanceola Stephenseni. — A, péréiopode I ; B, C, D, péréiopodes 
III, IV et V ; E, uropodes de la dernière paire et telson. (X 12). 


Gnathopodes II plus grêles et un peu plus allongés que les 
gnathopodes I. Carpe et propode d’égale longueur. Dactyle 
grêle et droit. 

Péréiopodes I et II subégaux. Carpe très robuste, un peu 
plus long que l’article méral et que le propode, qui sont d’égale 
taille. Dactyle grêle, presque droit. 

Péréiopodes III un peu plus longs que les péréiopodes I et II. 
Article basal très robuste. Article méral, carpe et propode 
d’égale taille. Propode dilaté dans sa partie distale. Dactyle 
rétractile, fortement courbé. 
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Péréiopodes IV à peine aussi longs que les péréiopodes III. 
Article basal plus grêle que dans les péréiopodes précédents. 
Article méral et propode subégaux, plus longs que le carpe. 
Propode non dilaté dans sa partie distale. Dactyle semblable à 
celui des péréiopodes précédents. 

Péréiopodes V relativement allongés, atteignant presque la 
longueur des péréiopodes I et II. Article méral plus long que 
le carpe, mais un peu plus court que le propode. Dactyle sem¬ 
blable à celui des péréiopodes précédents. 

Uropodes I ayant les branches subégales et n’atteignant pas 
la moitié de la longueur du pédoncule. Branches des uropo¬ 
des II dépassant un peu la moitié de la longueur du pédoncule. 
Uropodes III atteignant un peu au-dela des uropodes I et II. 
Branches lancéolées, d’égale longueur, beaucoup plus courtes 
que le pédoncule ; branche interne un peu plus large que la 
branche externe. Angle distal interne du pédoncule portant 
trois longues soies. 

Telson linguiforme, deux fois aussi long que large, dé¬ 
passant un peu l’extrémité du pédoncule des uropodes III. 

Espèce bien caractérisée par la grande longueur de la tête 
et du premier segment du mésosome et par les proportions 
relatives des péréiopodes III, IV et V. 

Il est possible que cette espèce soit identique à la forme citée 
par Stebbing (2, p. i 3 o 8 , fig. 27) sous le nom de Lanceola sp., 
forme connue seulement par un dessin fait parWillemoes Suhm à 
bord du Challenger et dont le type a disparu. Sur le dessin 
d’ensemble, les deux premiers segments du mésosome sont 
subégaux, comme chez L. Stephenseni. L’animal mesurait 42'™" 
de longueur, dans une position très recourbée. L’unique exem¬ 
plaire de L. Stephenseni, dont le sexe reste douteux, n’était peut- 
être pas adulte. 

Je dédie cette espèce à M. le D r K. Stephensen, dont les 
beaux travaux sur les Crustacés du Groenland et sur les Edrio- 
phthalmes des Expéditions danoises sont bien connus. 

Genre SCYPHGLANCEOLA Woltereck igo 5 

M. Woltereck a institué le genre Scjpholanceola pour 
contenir des Amphipodes ne différant des Lanceola que par 
leurs yeux en forme de rubans et par la présence, de chaque 
côté de la tête de deux appareils réflecteurs en forme de coupe. 
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L’auteur (7, p. 167, pl. vm) distingue trois espèces : S. Agassi^i, 
du Pacifique, S. Chuni, du Golfe de Guinée et S. Vanhœffeni , 
de I’Antarctique et de la mer des Indes. Ces espèces sont 
uniquement caractérisées par la forme de leurs organes oculaires 
et réflecteurs. Le premier de ces caractères semble de peu 
de valeur, les yeux des Scypholanceola , très imparfaits, ne 
possédant pas de cônes cristallins et devant disparaître, plus 
ou moins vite, dans l’alcool. 

La Princesse-Alice et Y Hirondelle II ont ramené, 
de sept pêches bathypélagiques dans l’Atlantique nord, neuf 
exemplaires d’une forme de Scypholanceola qui me paraît 
différer des trois espèces mentionnées par M. Woltereck et 
que je crois pouvoir décrire ici, comme espèce nouvelle. 


Scypholanceola Richardi nov. sp. 


Stn. 1749, 9 août 1904, lat. 3 o° 41’ N., longit. i7°46’ W., 
filet Richard à grande ouverture, 0-2000 mètres. Un exemplaire, 
long de 25 mm . — Stn. 2738, 24 juillet 1908, lat. 38 ° 02’ N., 

longit. io° 44’ W., filet Richard à grande 
ouverture, 0-4800 mètres. Deux exem¬ 
plaires de 16 mm de longueur.— Stn. 2961, 
19 juillet 1910, lat. 46° 29’ 1 5 ” N., longit. 
5 ° 19’ 3 o” W., filet Richard à grande 
ouverture, o-2Ô5o mètres. Deux exem¬ 
plaires, de 12 nim et de 24'™ de longueur. 
— Stn. 3 oi 5 , 3.0 août 1910, lat. 41 0 02’ 
N., longit. io° 20’ W., filet Bourée 
en vitesse, 0-4200 mètres. Un exem¬ 
plaire, long de 2Ô mm . — Stn. 3089, 
3o juillet 191 ï, lat. 32° 21' 3 o” N., 
longit. 12° 3i’W., filet Richard à grande 
ouverture, 0-4000 mètres. Un petit 
exemplaire, de i2 mm de longueur. —r 
Stn. 3107, 7 août 1911, lat. 3 i° 32 ’ N., 
17 0 22’ W., filet Bourée en vitesse, 0-4000 mètres. 
Une femelle, longue de 3 o mm . — Stn. 3453, 28 août 1913, 
lat. 43 ° 26’ N., longit. 5 q° o 3 ’ W., filet Bourée en vitesse, 
0-1000 mètres. Un exemplaire de 3 o mm de longueur. 

On voit que l’habitat de cette espèce, en l’état actuel de 



Fig. 4. — Scypholanceola 
Richardi. TêteX fi- 


longit. 
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nos connaissances, s’étend en latitude, de 3 o° 41 1 à 46° 29’ 1 5 ” N. 
En longitude, il embrasse toute la largeur de l’Atlantique, depuis 
le golfe de Gascogne (Stn. 2961) jusqu'au voisinage de la Nou¬ 
velle Ecosse (Stn. 3 q 53 ). 

L’exemplaire de la station 3 q 53 , long de 3 o mm , a été utilisé 
pour la description suivante : 

Téguments, très minces, transparents, semblables à ceux 
de L. cestiva et de Lanceola serraia. Mésosome très épais, 
presque aussi large que haut, lisse au bord dorsal. Premier 
segment se prolongeant plus ou moins au-dessus du bord 
dorsal de la tête. 

Tête armée d’un rostre robuste et recourbé. Réflecteurs 



séparés l’un de l’autre par une carène étroite. Réflecteur supé¬ 
rieur profondément concave. Réflecteur inférieur en forme de 
cône tronqué, le fond de l’appareil étant occupé par une partie 
de l’œil, de forme ovale et légèrement bombée en son milieu. 
De là, l’œil s’allonge, en forme de ruban, vers le réflecteur 
supérieur, dont il occupe une partie. Du reste, cette forme est 
assez variable et, chez d’autres exemplaires, la partie ovale est 
contiguë à celle qui occupe le bord du réflecteur supérieur 
et la partie rubanée, qui se trouve en arrière sur la figure 4, 
n’existe pas. 

Antennes 1 aussi longues que l’ensemble de la tète et du 
premier segment du mésosome. - Premier article du flagellum 
atteignant quatre fois la longueur du pédoncule et suivi- de 
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trois petits articles, dont le premier est un peu prolongé au 
bord antérieur; dernier article portant une épine distale. 

Antennes II mutilées chez tous les exemplaires obtenus. 
Pédoncule atteignant le double de la longueur des antennes I, 
dernier article plus de deux fois aussi long que l’article précé¬ 
dent. 

Lèvre antérieure présentant, au bord libre, une large et 
profonde échancrure. 



Fig. 6. — Scypholanceola Richardi. — A, gnathopode I ; B, gnathopode 
II; C, D, E, F, G, péréiopodes I, II, III, IV et V; H, uropode I; 
I, uropodes II, uropodes III et telson. (X 5 ). 

Mandibules robustes, bord tranchant simple, formant un 
angle aigu avec le bord externe. Mandibule gauche portant, au 
voisinage du bord tranchant, une petite dent qui semble repré¬ 
senter la lame accessoire. Processus molaire manquant. Palpe 
très robuste, atteignant deux fois la longueur du corps de la 
mandibule, deuxième article garni de nombreuses épines dans 
sa partie distale, troisième article très grêle, bord externe por¬ 
tant une rangée de spinules. 
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Maxille I ayant le lobe interne très large et garni de nom¬ 
breuses spinules ; lobe externe également garni de spinules et 
portant trois épines distales; palpe très large, denticulé au bord 
interne et portant deux dents distales. 

Maxilîes II ayant les lobes subégaux et portant de longues et 
fortes épines distales ; lobe interne garni de spinules. 

Maxillipèdes différant peu de ceux des Lanceola. Lobes in¬ 
ternes très petits, lobes externes armés de nombreuses épines. 

Gnathopodes I robustes. Article basal très dilaté dans sa 
partie médiane. Carpe débordant fortement sur le propode, en 
avant et en arrière. Propode subtriangulaire, bord postérieur 
terminé inférieurement par une dent aiguë. Dactyle grêle et 
droit, atteignant la moitié de la longueur du propode. 

Gnathopodes II beaucoup plus longs que les gnathopodes I. 
Propode grêle, plus court que le carpe et se rétrécissant gra¬ 
duellement vers son extrémité. Dactyle petit. 

Péréiopodes I et II ayant le propode plus long que l’anicle 
méral et que le carpe. Dactyle petit, presque droit. 

Péréiopodes III ayant l’article méral beaucoup plus long 
que le carpe. Propode plus court que le carpe. Dactyle de ces 
péréiopodes et de ceux des deux paires suivantes fortement 
courbé et rétractile, comme chez les Lanceola. 

Péréiopodes IV aussi longs que le corps. Article méral 
plus long que le carpe, qui est notablement courbé. Propode 
courbé, très long et très grêle, atteignant la longueur de 
l’article basal. 

Péréiopodes V n’atteignant que la moitié de la longueur 
dés péréiopodes IV. Carpe un peu plus court que l’article 
méral. Propode beaucoup plus long que le carpe. 

Uropodes III ayant les branches subégales et atteignant 
les deux tiers de la longueur du pédoncule. 

Telson étroitement triangulaire, atteignant un peu plus 
de la moitié de la longueur du pédoncule des uropodes III. 

Je suis heureux d’offrir la dédicace de cette curieuse 
espèce à mon excellent ami le D r Richard, Directeur du Musée 
océanographique de Monaco. 
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